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                                            Résumé de la situation de sécurité alimentaire  

Le secteur agricole est considérablement touché par la sécheresse qui sévit dans le 
département. Des moyennes de 48, 25 et 97 milimètres de pluie sont respectivement 
enregistrées en juin, juillet et août. Les superficies emblavées sont inférieures à la normale. 
Toutes les cultures sont sévèrement affectées. Certaines plantations réalisées en printemps 
sont presqu’entièrement  perdues. La disponibilité de produits alimentaires locaux est 
inférieure en par rapport aux années précédentes. Le riz et l’arachide sont les principales 
récoltes effectuées au cours de cette période. La récolte de l’arachide s’intensifiera aux mois 
de septembre et octobre. De l’avocat sera également disponible. Les prochaines campagnes 
agricoles seraient perburbées. Très peu de sols sont déjà préparés pour les semis d’automne. 
De la semence de sorgo ont été distribuée aux agriculteurs par le MARNDR. 

Les animaux font également faces à 
beaucoup de difficultés.  En plus des 
autres maladies qui les attaquent 
régulièrement, plusieurs espèces 
ont atteint de la rage.  La rareté de 
fourrages est drastique. Des lacs 
collinaires sont desséchés. 
Beaucoup de bovins sont morts. 

Les marchés sont suffisamment 
biens approvisionnés, notamment 
en produits locaux. Les prix de 
presque tous les produits 
alimentaires importés demuerent 
pratiquement stables.  En revanche, 
ceux de la plupart des produits 
locaux diminuent considérablement. 

En dépit des récoltes en cours, un pourcentage important des ménages du Nord’Est évolue  
dans une situation d’insécurité alimentaire. L’agriculture est la principale activité économique 
pratiquée par la population. La production agricole de cette année est en dessous de la 
moyenne. Le secteur agricole genère très peu de revenu. Il n’y a pas suffisamment d’activité de 
création d’emploi dans le département. L’accès aux aliments et  au marché sont très limités, en 
particulier, pour les ménages les plus vulnérables.  La production de charbon de bois est 
l’activité économique qui fournirait le plus de revenu. Dans le souci de parvenir à une 
amélioration durable de la sécurité alimentaire de la population, les actions suivantes doivent 
être menées par les décideurs :  

• Subventionner les agriculteurs pour la campagne d’hiver ; 

• Exécuter des activiités HiMO dans le département ; 

• Vacciner régulièrement les animaux et moderniser le secteur de l’élevage. 
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Figure 1 : Tarissement de lacs, à Terrier Rouge 
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La pluviométrie   

Le déficit hydrique des mois précédents s’est accentué 
davantage durant la période de juillet à août. Des 
moyennes départementales de 25 et 97 milimètres 
sont respectivement enregistrées. La plus grande 
quantité de pluie du mois d’août est tombeé pendant  
la 3ème décade. Ce sont les communes des Perches, de 
Mont-Organisé, de Carice et de Mombin Crochu qui ont 
reçu le plus (figures 2 et 3 et tableau 1).  

La situation agricole 

 Le secteur agricole est sévèrement affecté par le déficit 
hydrique de ces derniers mois.  Toutes les cultures sont 
touchées : Les cultures pérennes, les plantations de 
printemps telles que le maïs, le riz irrigué, l’igname etc. 
Les semis d’été, en particulier le haricot seront 
également perturbés. Les parcelles de banane sont 
presque toutes détruites par le soleil. La majorité des plantations de maïs de printemps ne produisent presque rien.  Les 
parcelles d’igname sont en mauvais état. Beaucoup d’entre elles sont entièrement dépéries. Au niveau de la plaine 
irriguée, une superficie réduite de riz a été semée en 
Juillet et août. A cause du manque d’eau, environ 50% 
des lagons ne peuvent pas être plantés dans les zones 
de montagne. Même la superficie plantée en manioc se 
trouve considérablement réduite.      

Les récoltes réalisées  

 La disponibilité de produits agricoles locaux commence 
d’habitude à s’améliorer véritablement à partir de 
juillet. Cependant, cette année, le rendement des 
cultures sont, en moyenne, mauvais. Les principales 
récoltes réalisées sont : le haricot, le riz, le maïs et 
l’arachide.  La récolte de cette dernière culture sera 
plus grandiose au cours des 2 prochains mois. On 
récoltera également de l’avocat.  

Accès aux intrants  

On utilise très peu d’intrants agricoles durant les mois de juillet et août. Les semis d’été sont presqu’entièrement 
paralysées par le manque de pluie qui frappe le département. Une quantité limitée de semences de riz, de maïs, 
d’igname etc ont été semées. Utilisés dans la production de riz au niveau de la plaine irriguée, la demande de fertilisants 
chimiques est faible. En dépit de tout, le prix reste stable. 1,500 pour le sac de 50 kilo de complet et d’urée. Le MARNDR 
a distribué une quantité suffisante de semences de sorgo au bénéfice des agriculteurs. 
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Tableau 1 : Pluviométrie par décade pour les mois de juin, juillet et août 

 

Production et santé animales  

Les bétails sont, plus que d’habitude, confrontés à n’énormes difficultés. En plus des maladies qui les frappent 
régulièrement, des espèces sont atteintes de rage. Plusieurs individus sont attaqués par ces animaux malades. 2 chiens 
infectés de rage ont été diagnostiqués à Mombin Crochu, plus précisément, à l’habitation Laugate. A Mont-Organisé, un 
cochon et un chat auraient de la rage. Les personnes mordues ont été vaccinées.  Des cas de rage sont, également, 
soupçonnés dans la commune de Ouanaminthe.   

On continue à vacciner les animaux contre le teshen et le charbon. En dépit de la disponibilité du vaccin à la Direction 
Départementale Agricole du Nord’Est, le teshen détruit 
encore les porcins. Les médicaments de base ne se 
trouvent plus, comme il y a des années, à la DDANE, mais 
ils sont disponibles ailleurs. 

Le secteur est sérieusement affecté par le déficit hydrique 
qui sévit dans le département. La rareté de fourrages 
drastique, en particulier, au niveau  de la plaine sèche. 
Beaucoup de lacs collinaires sont desséchés.  Des 
centaines de bovins sont morts, en particulier dans la 
commune de Terrier Rouge.  

 

Accès au revenu 

Il n’existe pas suffisamment d’activité de création d’emploi dans le département. A cause de la mauvaise performance 
de la campagne de printemps, la possibilité pour les Nordésiens de se procurer du revenu à partir de la vente de 
produits agricoles est moindre par rapport aux dernières annees. On ne réalise pas de travaux HIMO. La fabrication de 
charbon de bois demeure, comme depuis des années, l’une des activités qui génère le plus de revenu dans le 
département. Donc, l’accès au revenu et finalement au marché est limité pour les ménages du Nord’Est.  

Mois 
Juin Juillet Août 

Décade  1  2 3 1  2  3  1  2 3 

  mm #Jrs mm #Jrs 
 

mm 
 

#Jrs mm #Jrs mm #Jrs 
 

mm 
 

#Jrs mm #Jrs mm #Jrs 
 

mm 
 

#Jrs 

Fort-Liberté 0 0 27.4 4 16.4 1 1.8 1 0 0 1.6 1 3.4 1 0 0 38.4 2 

Ferrier 0 0 24 3 0 0 0 0 0 0 0 0 17 1 0 0 49 2 

Perches 0 0 18 1 0 0 73.8 2 0 0 25.2 3 15 1 74.8 2 101.2 3 

Ouanaminthe 16 1 75 4 35.4 2 1 1 0 0 18.3 3 16.4 2 3.3 2 57.8 3 

M-Organisé 2.4 2 48.4 4 14.4 2 6 1 0 0 0 0 68.4 2 87.6 4 98.4 3 

Trou du Nord 0 0 19 1 9 1 0 0 0 0 12 1 24.3 1 0 0 0 0 

Sainte Suzanne 0 0 18.5 1 0 0 25.8 2 7 1 0 0 12 2 20 2 22 1 

Terrier Rouge 0 0 25 2 0 0 5.6 2 0 0 13.4 2 8.2 1 0 0 0 0 

Caracol 0 0 20 1 17.6 1 0 0 0 0 0 0 20 1 0 0 0 0 

Carice 20.4 1 35.6 4 7 1 12.4 2 0 0 45.4 2 46 4 91.4 6 38.6 4 

M. Crochu 0 0 53.4 3 20.4 1 0 0 0 0 22.9 2 55.4 3 27.6 1 33.6 2 
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Prix des produits sur le marché 

Les prix de la majorité des produits alimentaires ont chuté  
de manière significative par rapport au mois de juin. Ces 
changements de prix concernent particulièrement les 
produits locaux. A l’exception du maïs moulu local, les prix 
de tous ces derniers produits diminuent sur les marchés. 
Par exemple, le haricot noir chute de 10.1% et l’arachide 
en gousse de 13.9%. La baisse de prix de la plupart de ces 
produits est la conséquence des récoltes des plantations 
de printemps. Le riz « bull » et le lait bongú sont les 2 
produits importés dont la variation de prix est la plus 
importante. Ils deviennent respectivement 4 et 2% plus 
chers.   

Le prix du riz importé « bull » est à la hausse sur la plupart 
des marchés du département en comparant le mois 
d’août à celui de juin de cette année. Dans la commune 
de Ouanaminthe,  il devient en moyenne 10.5% plus cher. 
En revanche, à Terrier Rouge,  la marmite de 6 lbs 
s’achetait à 223 gourdes en juin, mais à 212 gourdes au 
cours du mois d’août (figure 4). 

Quand au riz local, son prix chute sur quelques marchés, 
demeure plus ou moins stable sur certainsise et augmente 
sur les autres. Aux Perches et à terrier Rouge, il devient 
respectivement 12.4 et 10.7% moins cher. Dans les 
communes de Ouanaminthe et de Mont-Organisé, son 
prix est pratiquement le même.  Du côté de Mombin 
Crochu, le prix du mois d’août est significativement plus 
élevé que celui de juin (figure 5).  

En se référant au maïs moulu local, le prix du mois d’août 
est, en moyenne, plus élevé que celui de juin. De façon 
separée, il reste stable dans la comune de Ouanaminthe, 
son prix chute de 12.4% à Mont-Organisé, alors qu’il 
augmente de respectivement 7.3 et 14.3% dans les 
communes de Terrier Rouge et de Mombin Crochu (figure 
6). 

A l’exception de Terrier Rouge où la marmite de 6 lbs se 
vend à 424 gourdes en juin et au mois d’août, le prix du 
Haricot chute considérablement sur tous les marchés du 
département. La diminution de son prix est supérieure à 
10% dans les autres communes en question.  La variation 
de prix est plus importante aux Perches, soit -17.9% 
(figure 7). 
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Conclusion et recommandations 

Une pourcentage considérable de la population du Nord’Est évolue, comme toujours, dans une situation d’insécurité 
alimentaire. Le secteur agricole et le gardiennage sont sévèrement victimes de la sécheresse  qui frappe le département. 
Les rendements des cultures telles que le haricot, le maïs, la banane ect sont très faibles. Ainsi, la disponibilité de 
produits alimentaires locaux est inférieure à la moyenne. Le riz, le haricot et l’arachide sont les principales récoltes 
réalisées durant la période. Les superficies emblavées au cours des mois d’été sont très en dessous de la normale tant au 
niveau de la plaine irriguée que dans les zones de montagne, notamment pour le riz. La rareté de fourrage est sévère, en 
particulier au niveau de la plaine sèche. Les points d’eau servant d’abreuvoir aux animaux sont en train de se desséchés. 
La plupart des bovins sont en mauvais état corporel. Beaucoup de décès ont été enregistrés. Des cas de chiens infectés 
de rage sont diagnostiqués. D’autres espèces pourraient également avoir de la rage.  Accès des ménages au revenu est 
limité. Il existe très peu d’opportunité d’emploi. La production de charbon de bois serait l’activité qui génère le plus de 
revenu dans le département. Ainsi l’accès au marché est très réduite pour les pauvres et les trè0000000099999999s 
pauvres. Pour le but d’améliorer la sécurité alimentaire dans le département, les actions suivantes doivent être 
entreprises par les autorités concernées:  

✓ Subventionner les opérations de prépparation de sols et les intrants agricoles au profit des agriculteurs  
pour la prochaine campagne agricole d’hiver ; 

✓ En vue de récapitaliser les agriculteurs, des activités HIMO doivent être realisées ; 

✓ Réaliser régulièrement des campagnes de vaccination intensives ; 

✓ Moderniser le secteur de l’élevage. 

 

 

 

 

 

Nous apprécierons tout commentaire qui pourrait contribuer à faire 
de ce bulletin un outil plus utile. 

Pour information et contact : 

Agronome  Rémi Prosper : prosper109@yahoo.fr, Tél: 3815-3348/3270-1300 

Agronome  Marcelin Théard : theardmarcelin@yahoo.fr, Tél: 3880-1164 

Coordination Nationale de la Sécurité Alimentaire (CNSA) : 2257-6333 ou 
www.cnsa509.haiti.org 

http://www.cnsa509.haiti.org/

